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	 Chers amis et bienfaiteurs,
	 On peut parfois se poser la question de l’utilité de soutenir 
une œuvre telle que notre école de la Sainte Face. Pourquoi tant 
d’énergie déployée, pourquoi tant d’argent dépensé, pourquoi tant 
de sueur et de sacrifices ? La réponse est simple : c’est une question 
de survie, une question de préservation de la civilisation chrétienne, 
et même, on peut le dire, des facultés humaines naturelles.
	 L’école de la Sainte Face, en effet, se propose de former les intelligences afin qu’elles 
soient capables de réflexion et d’analyse pour ne pas se laisser embrigader par les formules 
simples et toutes faites dispensées à longueur de journée par tous les moyens que nous 
connaissons trop bien, hélas (réseaux sociaux, médias, etc). 
	 Notre établissement a également pour but d’apprendre aux enfants qui lui sont confiés, 
la vraie valeur des vertus naturelles et surnaturelles qui feront d’eux des personnes exemplaires 
dans une société où le Moi est tout puissant et se décline en malhonnêteté, désobéissance et 
refus du travail.	

« C’est une question de survie ! »
	 Bref, l’école de la Sainte Face, à sa petite place, essaie d’œuvrer pour le bien de la société 
civile et de préparer de futurs citoyens de notre vraie patrie qui est le Ciel. Cette œuvre a un 
coût, elle exige des sacrifices et ne peut continuer sans vous. Et cela est logique car tout ce 
qui est noble et bon s’acquiert au prix de lourdes difficultés, les saints fondateurs l’ont tous 
expérimenté.
	 Alors, plus que jamais, nous comptons sur votre générosité, grâce à laquelle nous avons 
déjà si bien avancé. Il nous faut aujourd’hui pousuivre notre oeuvre : c’est une question de 
survie !
	 Que Dieu bénisse vos efforts et vos sacrifices !

Abbé Denis Coulomb 
Prieur

Trésorier de l’AEP de la Sainte Face



Le mot de la Directrice

Claire-Isabelle Tranchet

	 Les fondements de l’éducation chrétienne
	 Les nombreux manuels et méthodes pédagogiques pourraient perdre parfois l’éducateur dans des 
considérations sans fin sur la science éducative au détriment de son exercice, l’art d’éduquer. Si la connais-
sance de l’homme, de sa nature et de sa destinée est un prérequis, elle n’en doit pas moins porter l’éducateur 
à l’exercice de son art : éduquer l’enfant avec toute sa personnalité. Le maître doit lui-même recourir à toutes 
ses ressources personnelles, sa science, ses qualités et sa sagesse acquise par expérience, pour conduire l’enfant 
vers cette perfection qui fera son bonheur, en soutenant ses qualités et en redressant ses défauts. L’éducation 
est véritablement un art qui impose de ne pas s’affranchir de ses règles fondamentales. 
« L’essentiel de la pédagogie chrétienne, écrit Jean de Viguerie dans son ouvrage  L’Église et l’éducation, se résume, depuis 
l’antiquité chrétienne jusqu’au milieu du XVIIe siècle, à quelques principes simples, une petite collection de maximes et deux ou 
trois directives générales de discipline. » En citant trois grands saints, il met en lumière trois principes fondamentaux.
	
	 Premier principe : l’enfant n’est pas innocent 
	 Très réaliste, Saint Augustin écrit : « ce qu’il y a d’innocent chez l’enfant, c’est la faiblesse de ses organes, mais 
son âme, non pas ! ». Et Jean de Viguerie de commenter : « l’auteur des Confessions ne méprise pas l’enfance ; il admire 
sa beauté comme une des plus grandes merveilles de la Création, mais il voit l’âme de l’enfant telle qu’elle est », blessée par le 
péché originel. C’est une vérité que l’âme de l’enfant, bien que régénérée par l’eau du baptême et purifiée du 
péché originel, garde les marques de ce péché et reste blessée par l’ignorance, la malice, la faiblesse et la concu-
piscence.

	 Deuxième principe : l’enfant doit savoir maîtriser sa nature
	 Sa nature blessée a donc des faiblesses qu’il corrigera avec l’aide de ses éducateurs. Apprendre à céder, 
à supporter, à se contenir, en résumé, à se maîtriser. Laisser l’enfant grandir sans discipline, c’est comme laisser 
une terre en jachère, sans culture ; la friche s’installe. De plus, l’enfant, naturellement social, doit privilégier 
les bonnes relations avec l’autre, ses égaux comme ses maîtres et plus tard ses inférieurs. Jean de Viguerie en 
souligne l’incidence : « L’enfant doit apprendre à vivre en paix avec ceux qui l’entourent. Pour cela il saura maîtriser 
ses impulsions ». Il cite saint Jean Chrysostome pour expliquer ce point capital : « Il ne s’agit pas là, de 
choses sans importance, nous parlons de choses qui tiennent à l’organisation de la société pour la terre entière ». « Céder 
la préséance à son jeune frère, supporter une perte, n’insulter personne, ne calomnier personne, être exempt d’agressivité. 
S’il est insolent avec l’esclave qui l’accompagne, ne reste pas indifférent, mais punis-le. Apprends-lui à être doux et 
aimable… ». 

	 Troisième principe : l’enfant doit s’exercer au bon agir
	 On appelle justement vertu, cet exercice et disposition stable du bon agir, naturel comme sur-
naturel.  Selon l’adage de saint Thomas d’Aquin, « la grâce ne détruit pas la nature, mais la perfectionne ». 
La destinée de l’enfant, c’est le ciel, son modèle de perfection, c’est le Christ. Et toujours selon saint 
Thomas : « éduquer, c’est rendre l’homme parfait », non pas seulement « bon » ; d’où ce rôle primordial de 
l’éducateur. Celui-ci  habituera l’enfant à bien faire, suscitera les conditions favorables  qui lui per-
mettront de bien agir, de pratiquer la vertu, de se perfectionner et de s’épanouir pleinement. Jean de 
Viguerie conclut : « Les vertus préexistent dans l’âme de l’enfant, on fera en sorte qu’elles germent et produisent des 
fruits. Pour cela il faudra les exercer. » 

             Ces fondements de l’éducation sont incontournables et indissociables de tout enseignement 
chrétien : savoir que l’enfant n’est pas innocent, lui apprendre à se maîtriser, l’exercer continuellement 
à la vertu. Ils ont forgé des générations d’hommes honnêtes et de saints. Il nous revient, éducateurs, 
parents et maîtres, de se les approprier et de les transmettre. Ces trois principes antiques nous pré-
serveront des sirènes et des tristes conséquences liées à la mauvaise éducation. Concrets, nobles et 
exigeants, ces fondements de l’éducation chrétienne guideront nos actions, orienteront nos choix et 
motiveront nos décisions à bon escient.



	 Le jeudi 19 juin, en l’honneur de la Fête-Dieu, toute 
l’école se prépare à partir en procession dans le parc du prieuré. Au 
total ce sont 200 personnes, enfants et parents, qui viennent adorer 
Jésus véritablement présent dans la Sainte Hostie, au chant du Loué 
soit à tout instant !

	 Durant les dernières semaines de classes, 
l’école se voit dépouillée d’une partie de ses élèves... En effet, à tour 
de rôle les enfants partent avec leurs institutrices à la découverte 
des trésors de notre région pour une sortie de classe. Les uns seront 
emportés dans un petit train touristique leur permettant d’admi-
rer les paysages de Touraine ; d’autres partiront à la rencontre des 
beaux métiers d’apiculteur et de maraîcher. La classe de CE2, loin 
de partir aux quatre coins du département, s’enthousiasme dans la 
visite des écuries de la Choisille à 3km de l’école, et admire de près 
ces chevaux dont on entend parfois le hennissement dans la cour 
de récréation. Enfin, les CM2, après avoir remporté un concours orga-
nisé par les pompiers de Tours, sont invités à venir découvrir sur place la 
vie de ces héros du feu !

	 Toutes ces petites sorties culturelles ne sont que peu de choses 

dans le coeur des élèves par rapport au Grand Spectacle de fin 
d’année qui vient clore cette dernière période scolaire. Les plus pe-
tits, quelque peu intimidés par les spectateurs, chantent et racontent des 
histoires apprises par coeur ! Les Grandes Sections quant à eux, coif-
fés du béret marin au pompon rouge, miment avec énergie le fameux 
chant Santiano, suivi par toutes les familles. Quelques instants après, nous 
voyons le simple lampadaire de la cour de récréation se transformer en 
un majestueux Arbre de mai, paré de ses rubans rouges et blancs par la 
farandole de la classe de CP. Les CE1, à leur tour viennent animer de 
leurs chants toute l’assistance des familles.
	 Puis, après la représentation des plus jeunes élèves, ce sont les 
grands qui prennent possession des lieux pour jouer leur pièce de théâtre, 
en l’honneur de notre grand Bienfaiteur : les échelles de Saint Joseph !
	 A l’issue du spectacle, après les applaudissements d’usage en de 
telles circonstances, toutes les familles retrouvent leurs jeunes acteurs 
pour partager ensemble un goûter bien mérité ! Mais déjà naît dans la 
tête de chacun cette question : A quand le prochain spectacle et quel en 
sera le thème ? Vous le découvrirez dans quelques mois...

	 Alors que les cartables ont déserté les lieux, le bruit des 
marteaux et des visseuses vient envahir l’école. Les 
pots de peinture avec les rouleaux s’accumulent et pendant quelques 
jours, le visiteur peut voir défiler une nacelle. Que se passe-t-il désormais 
dans ces murs vides d’enfants et d’institutrices ? Ce sont les travaux qui 
se poursuivent contre la montre. Il ne reste désormais que deux petits 
mois pour achever les classes de maternelles, permettant ainsi aux CE1 
et GS de quitter les algecos de chantier à la rentrée de septembre. De 
plus, devant l’augmentation des élèves, un nouveau projet voit le jour : 
aménager une chapelle capable de réunir toute l’école.

La vie de l’école



Le grand hangar, anciennement utilisé en préau, a été choisi pour 
remplir cette sainte fonction. Mais devant cette annonce, tous les 
parents se posent la question : comment cela sera-t-il possible ? 
Les abbés relèvent le défi ! En quelques semaines, avec l’aide pré-
cieuse de messieurs, ils transforment le bardage en tôle en un re-
table pour la plus grande gloire de Dieu !

	 Le mois de septembre arrive enfin, la rentrée a dû 
être retardée d’une semaine afin d’achever les travaux des classes 
de maternelle. C’est ainsi que le jeudi 11 septembre 2025 , notre 
école de la Sainte Face fait sa troisième rentrée au Domaine de la 
Choisille : 118 élèves sont attendus ! Légère augmentation par rap-
port à l’an passé.
	 Les petits découvrent des classes neuves, encore imprégnées 
de l’odeur de peinture ! Les CE2, quant à eux font connaissance 
avec leur nouvelle maîtresse, Mlle Louise-Marie Bataille, pleine 
d’enthousiasme pour ce beau projet qu’est l’école, qui a échangée 
son poste avec Mlle Laure Desmoulins à l’école Saint-Bernard de 
Bailly.

	 Le 7 octobre, en la fête de Notre-Dame du Saint-Ro-
saire, notre école part en pèlerinage sur les pas de saint Antoine de 
Touraine. Celui-ci fut l’un des cinq moines qui furent envoyés par 
saint Benoît sous la conduite de saint Maur. Il fonda le monastère 
saint Julien à Tours, après quoi, il se retira dans la prière dans le 
creux d’un rocher où coule une eau réputée pour guérir les mala-
dies de peau.

	 Ainsi, au rythme des semaines nous séparant des premières 
vacances scolaires de la Toussaint, les différents aménagements se 
poursuivent : peinture des futurs bureaux d’administration au-des-
sus des classes de maternelles, plantation d’arbres pour aménager 
la cour de récréation ; installation du mobilier pour la chapelle : 
chaire, confessionnal et bénitier, récupérés à Anvers.



« Quand j’étais dans le ventre de maman elle 
était fière de moi parce que je ne faisais pas de 

bêtises ! » (MS)

« C’est triste d’être vieux, on ne va plus à 
l’école... » (GS)

« - Une tourterelle, c’est une boisson !
-  Vous confondez avec Tourtelle je pense… » 

(CP)

« Citez une des grandes périodes de l’Histoire : 
« l’Après-Histoire ! » (CE1)

Cours de géométrie : « il y a les centimètres car-
rés, les mètres carrés, et la coupe au carré ! » 

(CE2)

La maîtresse : « quels peuples sont vaincus par 
Clovis ? »

Un élève avec vivacité : « Les Orthodoxes ! » 
(les Ostrogoths - CM1)

« L’année jubilaire, c’est l’année où on va voir le 
Pape et où on lui donne des grâces ! » (CM2)

Quelques petites perles ...



Retour sur image : le Spectacle de fin d’année

Le Pèlerinage de rentrée



La chronique des travaux et aménagements
Les classes de Maternelle

Plantation d’arbres dans la cour de récréation



Aidez notre école !
Par virement
Au profit de l'AEP Ecole de la Sainte Face
IBAN : FR76 1027 8375 3600 0116 0350 194

Par chèque
À l'ordre de : « Ecole de la Sainte Face »
Adressé à : Ecole de la Sainte Face
Domaine de la Choisille
37390 CHANCEAUX-SUR-CHOISILLE

En ligne
Sur le site de La Porte Latine
https://laportelatine.org/lieux/prieure-saint-martin/ecole-tours

La chapelle de l’école au fil de l’été

	 Chers amis et bienfaiteurs, vous pouvez constater que les différents travaux et aménagements avancent, et 
cela grâce à votre soutien et votre générosité ! Il nous faut désormais rembourser les emprunts qui nous ont per-
mis d’ouvrir l’école il y a maintenant deux ans, assurer le coût fonctionnement de plus en plus lourd et achever les 
finitions. Enfin, la cour, le préau ainsi que la chapelle de l’école, dédiée à sainte Clotilde, restent encore à aménager. 

Pour tout cela vous pouvez encore nous aider !
Soyez en retour assurés de la prière des enfants !


